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Découverte des Îles Éparses dans 
l’océan Indien, réparties autour de l’île
de Madagascar. 

On distingue cinq entités : les îles Europa, Bassas da India, 
Juan de Nova, Glorieuses et Tromelin.

L’île Tromelin n’a pas été simple à trouver. Il s’agit d’un petit bout de 
terre balayé par des alizés. On n’y trouve à première vue que des herbes 
et des arbustes.

Elle est découverte au XVIIIe siècle par mon arrière-grand-mère, La Diane, de la
Compagnie française des Indes orientales. 

L’île Tromelin à été nommée “l’îlot des sables” lors de sa découverte. Sa description
est sommaire : une île plate. Cela n’est guère enchanteur.

Cher Marin des glaces, voilà, l’île de La Réunion est dans notre sillage. Nous avons
fait route vers le nord pour nous imprégner de chaleur avant le grand sud.

Séance de philatélie à
bord - N. Gravier



En 1761, la flûte L’Utile de la Compagnie 
française des Indes orientales fait naufrage de
nuit sur les récifs de l’île Tromelin. 

Malgré l’interdiction à l’époque, le capitaine
avait fait embarquer 160 personnes pour les
apporter en tant qu’esclaves de Madagascar à
l’île Maurice (appelée à l’époque Ile de France). 

Après deux mois, l’équipage parvient à
construire une embarcation de fortune et 
promet de revenir chercher les survivants. 

L’île, balayée par les tempêtes, offre des 
conditions de vie extrêmes. Les naufragés
construisent des abris de fortune, se 
nourrissent d’oiseaux et de tortues de passage 
et maintiennent un feu avec le bois de l’épave.

C’est un certain Jacques-Marie Boudin de 
Tromelin qui vient les sauver quinze ans 
plus tard et qui donnera son nom à l’île.

Il ne reste que huit survivants, 7 femmes 
et un enfant de 8 mois. 

Ce récit inspirera un grand ouvrage contre 
l’esclavage.

Dans les fonds marins de l’île gisent plusieurs épaves.

L’une d’elles est malheureusement liée à une tragique 
histoire... les naufragés de l’île Tromelin. 

Canon de l’Utile
Nelly Gravier

Coraux

Pourpier

https://www.youtube.com/watch?v=txqXkL89mAM
https://1drv.ms/v/s!Ajf1mhvIU8KxgddNKGHNZx366HEYLw?e=PV1ra3


Lors de ma première visite sur cette île, je me suis dit qu’aucune espèce ne
souhaiterait y vivre. Pourtant lorsqu’on y prête attention, on se rend compte
qu’elle grouille de vie. 

Tout d’abord, on y trouve les bernard-l’hermite. Ce sont les véritables habitants
à l’année de Tromelin. Ce crustacé est doté 
d’un abdomen mou le rendant vulnérable 
aux prédateurs et au soleil, c’est pourquoi 
il trouve des coquilles vides qu’il habite, 
d’où son nom : “Bernard-l’hermite”. 
Il vit dans son logis vide.

Tu peux découvrir comment il choisit 
sa nouvelle maison en cliquant sur sa coquille. Bernard-L’hermite

Ce dernier est le plus gros des "fous"; il vit                           en colonie. On le
reconnaît à la couleur noire de sa queue et                                     du bout de ses
ailes. Il fait son nid sur le sol avec des                                                petits cailloux.
Il plonge de 30 mètres comme le fou à pieds                                            rouges. 
Il pose ses œufs sur les pattes qui permettent 
de les maintenir au chaud. 

Fou masqué - A. Trouvilliez

Fous à pieds rouges - N. Gravier

                    On retrouve également des tortues vertes, qui    
               viennent sur leur lieu de naissance pour pondre. 
             Elles pondent jusqu’à 250 œufs tout les 3 à 6 ans.   
            Seule une tortue sur 1 000 atteint l’âge adulte.

  Enfin, les maîtres           du ciel, les oiseaux. Les “fous”, il
y a ceux à “pieds               rouges” et les “masqués.”

https://www.youtube.com/watch?v=xpy0Pox-JGc
https://www.youtube.com/watch?v=LN4heY49lu8
https://1drv.ms/v/s!Ajf1mhvIU8KxgddNKGHNZx366HEYLw?e=PV1ra3
https://1drv.ms/v/s!Ajf1mhvIU8KxgddNKGHNZx366HEYLw?e=PV1ra3


Nous faisons escale sur l’Île Tromelin pour
apporter des vivres aux scientifiques et agents qui
résident sur place pour des périodes de 4 mois.

Île Tromelin
B. Marie

500 m.

Île Tromelin - N. Gravier

Nos missions à Tromelin sont :
le Suivi de la population de

tortues, d’oiseaux et le contrôle
de la végétation. 

Nous faisons également des
études météorologiques et
restaurons les bâtiments.

Depuis les années 1950, une station a été
bâtie pour accueillir les scientifiques. C’est la
seule des îles Éparses où résident des
scientifiques. 

Léna en mission
pour les T.A.A.F

Traces d’une tortue verte -
N. Gravier

Livraison de vivres - N. Gravier

https://1drv.ms/v/s!Ajf1mhvIU8KxgdxV3Geizs4RMWGkEQ?e=UvxG8N
https://1drv.ms/v/s!Ajf1mhvIU8KxgdxV3Geizs4RMWGkEQ?e=UvxG8N


Si tu as des questions, tu peux me les faire parvenir
par mail à cette adresse:

Pour chaque animal relie le lieu où il met ses œufs :
Fous à pieds rouges
Fous masqués
Tortue verte

Combien d’œufs peut pondre une tortue verte ?

Quel était le premier nom de l’île Tromelin ?

mdevogel@temoinspolaires.fr

Combien d’entités comptent les îles Éparses ?

Relie chaque appellation au groupe d’animaux :
Une meute
Un banc 
Un troupeau
Une colonie

Chiens
Oiseaux
Moutons

Poissons

Sur ses pattes
Dans un nid

Dans le sable

A l’aide de l’échelle située à côté de la carte, peux-tu me dire
quelle taille fait l’île ? 500 m. / 1 500 m. / 3 000 m.

Ecoute l’interview de Joséphine,
lieutenant à bord du Marion
Dufresne qui répond aux questions
d’Enéa, 12 ans

https://1drv.ms/u/s!Ajf1mhvIU8KxgdxPALmlAVfOwZdn1g?e=ICSDor
https://1drv.ms/u/s!Ajf1mhvIU8KxgdxPALmlAVfOwZdn1g?e=ICSDor


BLO : Bête à longues oreilles, pour ne pas dire “Lapin” sur le

bateau (tradition marine).

Ermite : Personne qui a fait le choix d‘une vie spirituelle, isolée

et dans la solitude.

Éparses : Répandu de tous côtés, dispersé, en désordre.

OP : Opération portuaire. Synonyme de rotation, elles sont au nombre

de 4 par an dans les îles Autstrales. Tous les deux ans en moyenne,

une OP a également lieu dans les îles Eparses.

Philatélie : Nom donné à l’art de collectionner et étudier les

timbres.

À mon bord on entend parfois des mots étranges, un vocabulaire
propre aux gens qui voyagent vers les terres australes : le “taafien”.
Pour que tu ne sois pas perdu, je te liste ici quelques-uns de ces mots


